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COMMUNIQUE

Perdu d’avance

Quand, à la veille d’un débat parlementaire SUR, et d’une très grande mobilisation
CONTRE la « réforme des retraites », c’est le secrétaire général de l’Elysée qui prend la
parole pour justifier la légitimité de la « réforme », il est patent que celui qui a perdu d’avance
est Eric WOERTH, le Ministre du Travail en charge de faire passer cette réforme. Et d’un !

Quand, le secrétaire général de la première confédération syndicale française,
confronté aux questions sur la légitimité de la « réforme », les esquive en arguant de l’absence
de négociations – en quoi il n’a pas tort – il a aussi perdu d’avance par son incapacité à fonder
sur une revendication authentique et crédible son hostilité à la « réforme », quelque soit
l’ampleur des grèves et des manifestations du 7 septembre. Et de deux !

Quand le pouvoir sarkozien prétend que la « réforme » est nécessaire, alors que sa
première caractéristique est l’injustice antirépublicaine, il a beau dire et beau faire, il a,
comme les précédents, perdu d’avance. Et de trois !

Quand l’opposition politique, parlementaire donc officielle, colle au désespoir des
travailleurs non pour l’éradiquer mais pour en faire un argument électoral, il a, quoiqu’il en
pense, et avec quelque leader ou leaderesse que ce soit, par sa propre incurie et sa
fondamentale trahison, perdu d’avance. Et de quatre !

Le SNCA e.i.L. Convergence, n’a pas l’intention de dresser la liste exhaustive de tous
ceux qui, de toute façon, par leur adhésion proclamée, assumée ou subreptice à l’idéologie
libérale cautionnent la « réforme des retraites à la Française ».

Il dit qu’avec de tels bergers, les travailleurs ont inévitablement perdu d’avance.

Toutefois, il sait, parce que cela est au cœur des principes qui légitiment son existence
et des valeurs qui inspirent ses actes que celui que tous ces gens là veulent perdu d’avance a
en lui des ressources qu’il tient de son histoire et de sa volonté inexorable d’émancipation.

En effet, le PEUPLE, celui des travailleurs, celui des citoyens, si souvent conjoints,
n’est pas de ceux qui perdent systématiquement, congénitalement, providentiellement.

Depuis qu’il existe, et bien avant l’apparition de la société de haute et menteuse
technologie que nous vivons, sa persévérance a bouleversé le monde.

Pourquoi ne recommencerait-il pas dès demain ?

Certe enim censeo capitalismum esse delendum.
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